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 Si les médias jouent un rôle primordial en démocratie et dans l’évolution des luttes sociopolitiques, 

on ne saurait toutefois les concevoir comme des «  acteurs politiques » ou le « quatrième pouvoir ». Tous les 

acteurs sociaux utilisent les médias et communiquent pour persuader, ce qui fait des médias des 

intermédiaires,  autrement dit des « médiateurs » d’abord et avant tout.  Ce cours propose d’étudier cette 

médiation : l’espace public comme lieu de débat démocratique, les débats sur les effets des médias , le rôle 

des technologies médiatiques dans la socialisation et dans le jeu politiques, les enjeux liés aux politiques 

publiques en communication, la liberté d’expression et ses limites, la transparence, la communication 

électorale, la médiatisation des sondages et la propagande, entre autres.   

 

 Ce cours présente un panorama des thèmes et des enjeux les plus pertinents en communication 

politique. Il en expose les multiples dimensions en portant une attention spéciale aux technologies 

médiatiques. La communication, et plus encore les « nouvelles technologies de l’information et de la 

communication », suscitent de grands espoirs de revitalisation sociale et politique. Nous associons 

constamment la technique et le progrès, la liberté et la démocratie. L’impression existe que la 

communication et les technologies médiatiques favorisent le débat public et la participation citoyenne. Un 

examen plus attentif nuance cette impression et permet d’évaluer plus justement le potentiel contradictoire 

de la communication. Les technologies médiatiques constituent à la fois des instruments de libération et de 

répression. De plus, si elles contribuent à modifier la donne politique dans certaines circonstances, c’est 

souvent grâce à leur instrumentalisation davantage qu’à cause de leur « pouvoir ».  

 

 Voici les objectifs spécifiques du cours : 

 saisir le rapport des médias et de la communication à la démocratie; 

 comprendre les fondements de l’espace public et dépasser cette perspective pour 

appréhender de manière complexe la société civile et l’État; 

 distinguer le potentiel des technologies médiatiques de leurs applications concrètes; 

 discuter des enjeux de pouvoir liés à la communication de manière dialectique. 

 

Livre obligatoire: Gingras, Anne-Marie. (2009). Médias et démocratie. Le grand malentendu, 3
e
 édition, 

Québec,  Presses de l’Université du Québec.  

Autres lectures obligatoires (en ligne) : Quelques définitions scientifiques sur Moodle. 

 

Méthodes pédagogiques :  

 Des exposés magistraux.  

 Des ateliers supervisés pour l’étude qualitative des sondages.  
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Introduction.   

 Présentation générale du cours et méthodes de travail. 

 Entente d’évaluation (Article 6.9 du Règlement 5 de l’Université). 

 Introduction : Le rôle des médias dans les démocraties libérales 

 

Partie 1. Des effets des médias à l’étude du rôle de la communication dans les 
sociétés libérales 
 

1.1 Les « effets des médias » : approches behavioriste et critique.  

1.2  L’espace public comme fondement de la démocratie; son évolution grâce aux technologies 

médiatiques.  

1.3  La société de l’information, ses ramifications et ses conséquences.  

 

Partie 2. Les régulations politique et économique des médias et des 
communications  
 
2.1 Les juridictions, les lois et les organismes de réglementation. La concentration de la presse. La 

diversité des régulations des technologies médiatiques.  

2.2 La liberté d’expression et ses limites. L’humour comme outil politique.  

2.3 Le double effet de la protection des sources journalistiques.   

2.4 La transparence gouvernementales et l’accès à l’information.  

 

Partie 3. Persuader ou manipuler 
 

3.1  La communication électorale, les débats des chefs, la publicité, les usages des technologies 

médiatiques (2 séances).  

3.2  L’opinion publique et l’analyse qualitative des sondages (2 séances).  

3.3  La propagande comme outil politique : le cas d’Hitler.  

 

Calendrier : lectures et vidéos obligatoires. 

 

Date Articles, vidéos et examens  Définitions 

7 janvier Bienvenue!  Démocratie  

Légitimation 

14 janvier Introduction de Médias et démocratie.  Analyse de contenu 

Déterminisme, 

Behaviorisme  

Réflexivité 

21 janvier Chapitre 1 de Médias et démocratie. Théorie critique 

Démocratie délibérative 

28 janvier -------------------------------------------- Société de l’information 

Société de surveillance 

4 février Chapitre 3 de Médias et démocratie.  

Chapitre 5 : p. 224-240. 

Concentration verticale 

Concentration horizontale 
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11 février Reportage « Minorité silencieuse » : 28 janvier 2010 : 

http://www.radio-canada.ca/emissions/enquete/2009-

2010/Reportage.asp?idDoc=102339 

Contre-démocratie 

18 février Vidéo sur le scandale des commandites : 

http://archives.radio-

canada.ca/politique/partis_chefs_politiques/clips/11647/ 

 

25 février Article de L. Lessig : http://www.law.harvard.edu 

/news/spotlight/faculty-research/14_lessig.html. 

 

11 mars Chapitre 2 de Médias et démocratie Symbolique politique 

18 mars  Chapitre 5 : p. 240-257 Mobilisation politique 

Répertoire d’action 

25 mars Chapitre 4 de Médias et démocratie.  

Analyse qualitative des sondages, partie I 

Opinion publique 

Populisme  

Marketing politique 

1
er
 avril Analyse qualitative des sondages, partie II.  

8 avril http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=59#rela

ted 

http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=64 

http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=284 

Cours annulé 

Propagande 

Nazisme  

Marketing politique 

15 avril Examen sans documentation   

 

 

Évaluation : 
 
Devis de recherche (4 pages, 1 ½ interligne, Times New Roman  

12 points. Table des matières, grilles d’analyse et bibliographie en sus) 
4 février à 9h30 10 points 

3 tests de 30 minutes (10 points par test; les deux meilleurs sont 

comptés; en cas d’absence lors d’une séance, les deux autres 

tests sont comptés).  

28 janvier, 18 février et 

18 mars 

20 points 

Travail long (15 pages, 1 ½ interligne, Times New Roman 12 points. 

Table des matières et bibliographie en sus)  

L’étudiant choisit l’un des cinq sujets à l’étude. 

6 avril à 14 hres 
(sanction: 10% par jour de retard, 

y compris les fins de semaine) 

40 points 

Examen  15 avril 30 points 

 

Travail long : choisir l’un des thèmes suivants (ils seront présentés en détail lors de la troisième séance du 

cours, le 21 janvier) : 

 

 Michael Moore est-il un propagandiste? 

 La couverture médiatique des guerres : quels défis? quelles solutions? 

 La politique spectacle : étude de cas d’une campagne électorale à partir des unes de la presse écrite. 

 La concentration de la presse nuit-elle à la qualité de l’information? 

 La représentation médiatique des femmes en politique. 

 

Les travaux peuvent être faits seul ou en équipe. 

http://www.radio-canada.ca/emissions/enquete/2009-2010/Reportage.asp?idDoc=102339
http://www.radio-canada.ca/emissions/enquete/2009-2010/Reportage.asp?idDoc=102339
http://archives.radio-canada.ca/politique/partis_chefs_politiques/clips/11647/
http://archives.radio-canada.ca/politique/partis_chefs_politiques/clips/11647/
http://www.law.harvard.edu/
http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=59#related
http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=59#related
http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=64
http://www.ushmm.org/wlc/fr/article.php?ModuleId=284
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Qu’est-ce Qu’un devis de recherche? 
Il s’agit d’un document qui permet de comprendre comment une recherche sera faite; quels en sont 

les objectifs, de quelle méthodologie se sert-on, d’où tire-t-on les informations, les données?  Le 

devis de recherche se compose :  

a) d’une table des matières provisoire et de la division du travail entre les membres de l’équipe s’il y 

a lieu; 

b) d’une problématique : présentation détaillée du sujet, contexte historique et politique si pertinent, 

questions de recherche ou hypothèses, concepts utilisés, enjeux en cause;  

c) de l’étude des sources à utiliser : notez qu’il faut trouver les sources avant de choisir 

définitivement un sujet. Les sources sont des articles scientifiques, des essais, des définitions de 

dictionnaires scientifiques, des enquêtes empiriques, des rapports gouvernementaux, des décisions 

de tribunaux, etc. Il faut faire la liste de ces sources et indiquer ce qu’on trouve dans chacune des 

catégories de documents. Peut-on distinguer les sources aux points de vue divergents? Y a-t-il des 

sites spécialisés sur ce sujet? Sont-ils fiables? Les sources utilisées permettent-elles d’avoir un 

portrait détaillé du phénomène ou de l’évènement analysé? On utilisera des sources concernant des 

concepts ou des enjeux si les événements sont trop récents; quels concepts, quels enjeux? Précisez.  

d) d’une explication détaillée de la méthodologie : description de la technique, grilles d’analyse, 

difficultés; 

e) d’une bibliographie d’au moins 8 titres scientifiques par personne. 

 

 

Critères de correction, conseils pour la réussite du cours, considérations pratiques : 

 

 Critères de correction pour le travail de session : rigueur et profondeur (70%), structure (10%), sens 

critique (10%), originalité (10%). Jusqu’à 10% des points pourront être soustraits pour la qualité du 

français. En outre, jusqu’à 10% des points pourront être soustraits si la méthode de référencement 

n’est pas conforme aux normes universitaires : non seulement les citations, mais toutes les idées 

empruntées et rendues sous forme de paraphrase doivent être référencées. En cas de graves 

problèmes méthodologiques (fausses références, emprunts sans citations appropriées) jusqu’à 20% 

des points pourront être soustraits. L’emprunt des références d’un document sans consultation des 

sources premières constitue un problème de référencement grave.  

 Les trois tests de 10 points ont comme objectif de vous aider à assimiler le matériel au fur et à 

mesure au lieu de concentrer cet apprentissage à la fin du semestre. En conséquence, assurez-vous 

de tout comprendre au fur et à mesure et d’accumuler votre savoir au lieu de le considérer de 

manière fragmentée. Pour comprendre et assimiler le matériel présenté en classe, il faut relire ses 

notes moins de 48 heures après chaque séance. 

 Pour les tests et l’examen : compréhension de la matière (75%), capacité de synthèse (15%), 

structure (10%). Dix pourcent pourra être soustrait pour la qualité du français. 

 Pour chaque heure de présence en classe, l’étudiant ou l’étudiante doit faire au minimum deux 

heures de travail personnel. 

 L’usage du courriel doit être limité aux questions pratiques (ex. demande de rendez-vous). 
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Grille de conversion 

NOTE % 

  A+  90 – 100 

A 85 – 89.9 

 A- 80 – 84.9 

  B+ 76 – 79.9 

B 73 – 75.9 

 B- 70 – 72.9 

  C+ 66 – 69.9 

C 63 – 65.9 

 C- 60 – 62.9 

  D+ 55 – 59.9 

D 50 – 54.9 

E  49 et moins 

 
références (La liste complète des références se trouve sur Moodle). 
 

Bernier, Marc-François (2008). Journalistes au pays de la convergence : sérénité, malaise et détresse dans la 

profession.  Québec : Presses de l’Université Laval.  

 

Blondiaux, Loïc (1998). La fabrique de l’opinion. Histoire sociale des sondages.  Paris : Presses universitaires de 

France. 

 

Breton, Philippe et Serge Proulx (2002). L’explosion de la communication à l’aube du XXIe siècle. Montréal : Boréal. 

 

Canada (Comité sénatorial des transports et des communications, Lise Bacon et David Tkachuk) (2006). Rapport final 

sur les médias canadiens d’information. Ottawa : En ligne.   

 

Canada (Comité permanent du Patrimoine) (2008). CBC/Radio-Canada : Définir la spécificité dans un paysage 

médiatique en évolution. Ottawa. En ligne. 

 

Canada, Commission du droit du Canada (2006). Au-delà des frontières : le droit à l’ère de la mondialisation. Ottawa : 

Sa Majesté la Reine du Chef du Canada. 

 

Castells, Manuel (1998). La société en réseaux. Tomes I et II. Paris : Fayard. 

 

Castells, Manuel (2001). La galaxie Internet. Paris : Fayard.  

 

Castells, Manuel (2009). Communication Power. Oxford: Oxford University Press.  

 

Fox, Richard L. et Jennifer M. Ramos (sous la direction de) (2012). iPolitics. Citizens, Elections, and Governing in the 

New Media Environment. Cambridge: Cambridge University Press.  

 

Garnham, Nicholas (2000).  « La théorie de la société de l’information en tant qu’idéologie : une critique » in Réseaux, 

n
o
 101, p. 53-89. 

 

Gingras, Anne-Marie (2014). Genre et politique dans la presse en France et au Canada. Québec : Presses de 

l’Université du Québec. 
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Gingras, Anne-Marie (sous la direction de ) (2003). La communication politique. État des savoirs, enjeux et 

perspectives. Québec: Presses de l’Université du Québec.  

Gingras, Anne-Marie (2013). « La communication politique dans la démocratie parlementaire », in Pelletier, Réjean 

et Manon Tremblay, Le parlementarisme canadien. 5
e
 édition. Québec : Presses de l’Université Laval,  

p. 301-328. 

Gingras, Anne-Marie (2012). « Enquête sur le rapport des journalistes à la démocratie : le rôle de médiateur en 

question ». Revue canadienne de science politique, vol.45, no. 3, p. 685-710.  

Gingras, Anne-Marie (2012). « Access to Information : an asset for democracy or ammunition for political conflict, or 

both? Canadian Public Administration, vol. 55, n
o
 2: 221-246.  

Grabe, Maria Elizabeth et Erik Page Bucy (2009). Image Bite politics. News and the Visual Framing of Elections. 

Oxford: Oxford University Press. 

Habermas, Jürgen (1978). L’espace public. Archéologique de la publicité comme dimension constitutive de la société 

bourgeoise. Paris: Payot. 

 

Kellner, Douglas (2005). Media Spectacle and the Crisis of Democracy. Terrorism,War and  Election Battles.  Boulder: 

Paradigm Publishers. 

 

Lemieux, Vincent et Francois Pétry (2010). Les sondages et la démocratie. Québec : Presses de l’Université Laval.  

 

Marland, Alex, Thierry Giasson et Jennifer Lees-Marshment (sous la direction de ) (2012). Political Marketing in 

Canada. Vancouver : UBC Press. 

 

Mattelart, Armand (2001). Histoire de la société de l’information. Paris : La Découverte. 

 

Mercier, Arnaud (2008). La communication politique. Paris : Collection Les essentiels d’Hermès, CNRS Éditions. 

 

Morozov, Evgeny (2011). The Net Delusion. The Dark Side of Internet Freedom.  New York: Public Affairs.  

 

Raboy, Marc (1996). Occasions ratées. Histoire de la politique canadienne de la radiodiffusion.  Boucherville : Liber et 

les Presses de l'Université Laval.  

 

Rodota, Stefano (1999). La démocratie électronique. De nouveaux concepts et expériences politiques. Rennes : Apogée. 

 

Sampert, Shannon et Linda Trimble (2010). Mediating Canadian Politics. Toronto: Pearson. 

 

Soderlund, Walter C. et Kai Hildebrandt (2005). Canadian Newspapers Ownership in the Era of Convergence. 

Rediscovering Social Responsibility. Edmonton: University of Alberta Press. 

 

Soderlund, Walter C. Colette Brin, Lydia Miljan et Kai Hildebrandt (2012). Cross-Media Ownership and Democratic 

Practice in Canada. Edmonton: The University of Alberta Press.  

 

Soroka, Stuart (2002). Agenda-Setting Dynamics in Canada. Vancouver: University of British Columbia Press. 

 

Taras, David et Christopher Waddell (2012). How Canadians Communicate IV. Media and Politics. Edmonton : AU 

Press.  

 

Sites d’intérêt: www.michaelgeist.ca; www.politicsonline.com, www.neutrality.ca http://www.aclu.org/national-

security/surveillance, www.crtc.gc.ca, http://sergeproulx.uqam.ca, http://www.lecreis.org,   

http://www.michaelgeist.ca/
http://www.politicsonline.com/
http://www.neutrality.ca/
http://www.aclu.org/national-security/surveillance
http://www.aclu.org/national-security/surveillance
http://www.crtc.gc.ca/
http://sergeproulx.uqam.ca/
http://www.lecreis.org/
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LE CENTRE PAULO FREIRE 

Le Centre Paulo Freire, qui est animé par des étudiantes et étudiants de deuxième et troisième cycles, sera ouvert 5 jours par 

semaine, au local A-3645. Le Centre offre un service d'appui académique aux étudiantes et étudiants inscrits dans les programmes 

de science politique. Pour connaître leurs heures d’ouverture, veuillez composer le 514 987-3000, poste 2544. 
 

PLAGIAT--Règlement no. 18 sur les infractions de nature académique 
 

Tout acte de plagiat, fraude, copiage, tricherie ou falsification de document commis par une étudiante, un étudiant, de même que 

toute participation à ces actes ou tentative de  les commettre, à l’occasion d’un examen ou d’un travail faisant l’objet d’une 

évaluation ou dans toute autre circonstance, constituent une infraction au sens de ce règlement. 
 

La liste non limitative des infractions est définie comme suit : 

 la substitution de personnes ; 

 l’utilisation totale ou partielle du texte d’autrui en le faisant passer pour sien ou sans indication de référence ;  

 la transmission d’un travail pour fins d’évaluation alors qu’il constitue essentiellement un travail qui a déjà été transmis 

pour fins d’évaluation académique à l’Université ou dans une autre institution d’enseignement, sauf avec l’accord préalable 

de l’enseignante, l’enseignant ; 

 l’obtention par vol, manœuvre ou corruption de questions ou de réponses d’examen ou de tout autre document ou 

matériel non autorisés, ou encore d’une évaluation non méritée ; 

 la possession ou l’utilisation, avant ou pendant un examen, de tout document non autorisé ; 

 l’utilisation pendant un examen de la copie d’examen d’une autre personne ; 

 l’obtention de toute aide non autorisée, qu’elle soit collective ou individuelle ; 

 la falsification d’un document, notamment d’un document transmis par l’Université ou d’un document de l’Université 

transmis ou non à une tierce personne, quelles que soient les circonstances ; 

 la falsification de données de recherche dans un travail, notamment une thèse, un mémoire, un mémoire-création, un 

rapport de stage ou un rapport de recherche. 
 

Les sanctions reliées à ces infractions sont précisées à l’article 3 du Règlement no. 18. 
 

Pour plus d’information sur les infractions académiques et comment les prévenir : www.integrite.uqam.ca  

 

ENTENTE D’ÉVALUATION 
6.4  Modalités d'application de l'évaluation et de la notation 

a) Si un examen fait partie des modalités d'évaluation, il ne peut intervenir dans le résultat global pour plus de cinquante 

pour cent (50%). Les autres éléments d'évaluation ne sont pas assujettis à cette disposition ; 

b) si l'évaluation porte sur un unique travail de trimestre, la production de ce travail doit donner lieu à plus d'une 

évaluation et à l'attribution d'une notation d'étape ; 

c) au fur et à mesure que sont effectuées les évaluations et notations d’étape, l’étudiante, l’étudiant doit en être informé. 
 

6.9.2  Objet de l’entente d’évaluation  

Compte tenu de ces informations, une entente doit intervenir entre la professeure, le professeur, la chargée de cours, le chargé de 

cours, la, le maître de langues responsable du groupe-cours et les étudiantes, étudiants inscrits à ce groupe-cours sur les aspects 

particuliers suivants :   

a) le nombre et les échéances des évaluations; 

b) la pondération respective des contenus ou objets d'évaluation dans l'évaluation globale. 
 

Cette entente doit respecter les modalités et échéances déjà établies, lorsque s'effectue une évaluation commune à plusieurs 

groupes d'un même cours.  
 

6.9.3  Procédure 

Cette entente doit être consignée et doit intervenir dans les deux semaines qui suivent le début officiel des cours (ou dans un laps 

de temps proportionnel s'il s'agit d'un cours à horaire spécial). L'entente à laquelle souscrivent la professeure, le professeur, la 

chargée de cours, le chargé de cours, la, le maître de langues et la majorité des étudiantes, étudiants présents doit être signée par la 

professeure, le professeur, la chargée de cours, le chargé de cours, la, le maître de langues et par deux étudiantes, étudiants du 

groupe-cours qui agissent alors à titre de témoins. 
 

RAPPEL : À partir de septembre 2014, la réserve des cours en science politique se trouve à la Bibliothèque de 

sciences juridiques et politiques, Pavillon Hubert-Aquin, local A-2100, au 2
e
 étage. 

 

 

http://www.integrite.uqam.ca/

